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CA 2021 - BUDGET 2022
A travers nos investissements, se traduit notre volonté politique : 
l’enfance, la jeunesse, la famille, le sport, la citoyenneté, la culture, 
symboles des politiques de proximité et des services publics que 
notre majorité municipale incarne et défend. 
L’extension du groupe scolaire Jules Guesde, la Maison de 
l’enfance Max Barel, un nouvel équipement polyvalent Pyramide, 
la création d’un terrain extérieur de futsal, la rénovation du 
revêtement synthétique du stade Laurent Gerin, la nouvelle 
piscine Auguste Delaune fi gurent au calendrier des principales 
opérations d’équipement de ce mandat. 
Le compte administratif 2021 montre que nos dépenses 
de fonctionnement ont joué un rôle d’amortisseur pour de 
nombreuses familles vénissianes, frappées de plein fouet par la 
pandémie. Pertes d’activités, chômage partiel, pertes des petits 
boulots pour les jeunes, la Covid-19 a eu un impact fort auprès de 
toutes les générations. Heureusement que nos services publics 
de proximité étaient là, sur le terrain, réactifs, effi  cients et utiles à 
toute la population. 
De même, il faut souligner le ralentissement des recettes de 
fonctionnement au cours de ces mois atypiques. Nous continuons 
malgré tout de maîtriser nos dépenses de fonctionnement, tout 
en améliorant les services proposés aux habitants : en 2021, 
c’était entre autres la garderie périscolaire du matin, l’accueil 
du mercredi à la journée, l’accueil de jour médicalisé Résidence 
Ludovic Bonin, les territoires zéro chômeur longue durée ou 
encore l’expérimentation Territoire zéro non-recours au Moulin-à-
Vent. 
Nous avançons, avec un budget sain, une capacité de 
désendettement de 2,3 ans et une dette par habitant de 537€.
De quoi demain sera-t-il fait ? Les politiques locales sont aussi 
conditionnées aux politiques nationales qui seront menées lors de 
la prochaine législature. 
Pour preuve ces dernières années : la baisse des dotations de 
l’Etat aux collectivités, la contractualisation des dépenses de 
fonctionnement, ce sont autant de services, d’investissements en 
moins pour les habitants.
Emmanuel Macron annonce  une économie de 10 milliards d’euros 
imposée aux collectivités. Elle fait suite à la suppression complète 
de la Cotisation sur la valeur ajoutée des entreprises (CVAE). Les 
services publics de proximité sont à nouveau dans la ligne de mire 
des politiques libérales. 
Un comble et un contresens quand on se souvient de l’effi  cacité 
et de la réactivité des dispositifs mis en place lors de la crise 
sanitaire. 
Je le dis aux Vénissians : il va falloir se battre et se mobiliser pour 
que les communes restent la maison du peuple et la première 
marche de la République. 

Michèle PICARD - Maire

ÉDITO

Les élections législatives ont confi rmé 
la bascule à droite de la vie politique et 
la crise de confi ance des Français qui 
majoritairement disent que notre démocratie 
est malade.

Certains interprètent l’abstention comme un 
désintérêt de la démocratie et de la politique. 
C’est totalement faux, comme le montrent 
les mobilisations de la jeunesse sous de 
nombreuses formes et de nombreux sujets. 

C’est de cette démocratie électoraliste 
réduite à un exercice publicitaire que notre 
peuple se détourne. 

C’est la démocratie capitaliste (pour lui 
donner un nom clair et précis) qui est en 
crise profonde. 

Il n’y aura pas d’issue à cette crise citoyenne 
sans reconstruire d’autres institutions, 
sans sortir de la personnalisation et de 
la médiatisation à outrance. Et tant que 
la gauche continuera de s’installer dans 
cette fausse démocratie médiatique, tant 
qu’elle se cachera derrière le culte du chef, 
elle sera incapable de reconquérir ceux 
qui n’y croient plus, comme tous ceux 
qui expriment leur colère noire de la pire 
manière. 

Car si nous avons pu éliminer à Vénissieux 
à la fois Macron et Le Pen, la situation 
est franchement dangereuse avec cette 
assemblée droitisée où les guerres de clans 
et de chefs vont se multiplier, pendant que 
la France va faire face à des crises graves, 
internationales, nationales, économiques et 
sociales.

Nous savons que le «quoi qu’il en coûte» 
fi nancier né dans la crise du covid va se 
transformer en «quoi qu’il en coûte» social, 
car les dépenses publiques sociales seront 
mises en cause plus fortement qu’avant au 
profi t des dépenses militaires et de soutien 
aux entreprises.

Pierre-Alain MILLET - Adjoint au Maire

1er 
prix pour 
le conseil 
municipal des 
enfants de 
Vénissieux au concours 
«Déracinement et reconstruction des 
enfants réfugiés, hier et aujourd’hui »



CONVENTION ALEC
Cette convention permet de mettre en place des actions 
auprès des Vénissians qui ont un chauff age au fuel ou 
au bois, pour les aider à réduire leur facture tout en 
réduisant aussi les pollutions et les émissions carbonées. 
La convention avec l’ALEC doit permettre d’aider à 
supprimer des chauff ages fuel ou de vieux chauff ages 
bois non performant. 

C’est l’occasion de revenir sur l’impact des hausses de 
prix de l’énergie qui bouscule notre quotidien comme 
l’économie. On dit un peu rapidement que c’est l’impact 
de la guerre en Ukraine, mais les hausses avaient 
commencé bien avant. Le gaz avait déjà doublé en 
2021. Les factures du réseau de chaleur étaient en forte 
hausse dès octobre 2021.

Les tensions militaires internationales en rajoutent et 
les sanctions occidentales qui excluent la Russie des 
échanges mondiaux obligent les pays européens à 
acheter du gaz de schiste des Etats Unis, au prix fort, 
sans compter l’impact environnemental de ce gaz dont 
nous avons interdit la production ici. Pire, l’Allemagne 
annonce la relance de ses centrales au charbon, 
visiblement l’urgence climatique n’est plus dans l’agenda 
allemand !

Toujours est-il que nous payons le prix fort. Il faut 
d’urgence des mesures de blocage des prix !

Christelle CHARREL - Conseillère municipale

VÉGÉTALISATION DES COURS 
D’ÉCOLES
La Ville a engagé la désimperméabilisation et la 
végétalisation des cours d’école. D’autres mesures sont 
prises pour limiter les eff ets de chaleur : des brasseurs 
d’air dans les salles de couchettes en maternelle, des 
brumisateurs extérieurs, des rideaux occultants dans 
les salles de classe ainsi que des climatiseurs dans les 
crèches. 

La Ville accueille un peu plus de 9400 élèves au sein 
de 21 groupes scolaires. L’éducation est pour nous un 
choix politique affi  rmé. En 2021, nous y avons consacré 
3,7 millions d’euros d’investissement et 16,5 millions de 
fonctionnement (18% du budget de fonctionnement). 

Toutes les classes de grandes sections de maternelle 
ont été dédoublées et nous maintenons le principe d’un 
poste d’ATSEM en accompagnement de 2 groupes 
classes à 14 élèves. Ce sont ainsi 174 agents territoriaux 
spécialisés des écoles maternelles et 128 agents des 
Écoles ainsi que 24 surveillants des écoles qui assurent  
l’encadrement et l’entretien des locaux. Pour la régie de 
restauration scolaire et sociale, ce sont 35 agents pour 
plus de 4 300 repas quotidien. Pour le périscolaire, les 
garderies du matin, l’accueil du mercredi et pendant les 
vacances scolaires, 44 agents titulaires et une centaine 
de vacataires sont mobilisés. 

Je souligne l’engagement et le professionnalisme de 
tous ces agents. Ils participent, avec les enseignants, au 
grand service public de l’éducation.

L’installation de vidéoprojecteurs interactifs au sein de 
chaque classe élémentaire sera achevée en 2023 ainsi 
que l’installation d’un dispositif alerte attentat intrusion 
dans chaque groupe scolaire. 

Des expérimentations sur le mobilier fl exible dans 
les classes ainsi que l’équipement de l’ensemble des 
restaurants de maternelle en mobilier haut sont en cours. 

Une nouvelle maison de l’enfance verra le jour en 2023 à 
Max Barel, l’extension du groupe scolaire Jules Guesde 
sera eff ective pour la rentrée 2023 ainsi que la deuxième 
tranche de l’extension de Joliot Curie, et cet été 2022 
seront réalisés des travaux de rafraîchissement à Paul 
Langevin et la mise en accessibilité de Parilly.

Pour la 3ème année dans le dispositif Cité Éducative, 
des actions sont menées pour le soutient à la parentalité, 
la coéducation, le bien-être à l’école et sur le quartier.

Notre engagement pour l’école n’est pas partagé par 
Macron qui soutien une logique de territorialisation du 
système éducatif, qui consiste à la mise en place d’une 
« école à deux vitesses » et d’une éducation diff érenciée 
en fonction des quartiers et des publics. Derrière, se 
dessine l’instauration d’une inégalité des territoires et 
des élèves face à l’école, avec des moyens diff érents 
selon les projets des établissements.

« L’éducation est l’arme la plus puissante pour changer 
le monde» disait Nelson Mandela et à Vénissieux, c’est 
cette arme que nous avons choisie.

Véronique FORESTIER - Adjointe au Maire



PROJET DE TERRITOIRE 
Le projet de territoire est le fruit d’un travail constructif 
avec la Métropole et les 5 communes de la Conférence 
Territoriale de Maires des Portes du Sud : Vénissieux, 
Saint-Fons, Corbas, Feyzin et Solaize.

Trois projets d’envergure feront l’objet d’un fi nancement 
métropolitain : création d’une cuisine centrale pour les 
communes de Saint-Fons, Corbas, Feyzin et Solaize ; 
liaison entre les poumons verts des 5 communes de la 
CTM des Portes du Sud ; et restructuration de la place 
Sublet-Barbusse à Vénissieux. 

La requalifi cation de la place va contribuer à l’évolution 
globale du centre-ville de Vénissieux, un projet de long 
terme. 

Parallèlement, la Ville et la Métropole ont lancé une 
expertise commerciale, pour défi nir une stratégie de 
développement et redéploiement commercial sur le 
secteur du centre-ville.

La redynamisation du cœur marchand historique nécessite 
une réfl exion large sur la stratégie commerciale, mais 
également sur les espaces publics, les mobilités, l’habitat. 
C’est un travail partenarial, entre la Ville, la Métropole, la 
Chambre de commerce et d’industrie, la Chambre des 
métiers et de l’artisanat.

Le projet de Maison des Mémoires, porté par la Ville 
dans les locaux de l’ancienne Mairie et du Musée de 
la résistance et de la déportation viendra compléter la 
dynamique. Grâce au travail conjoint de la Ville et de 
la Métropole, le centre-ville historique va être amené à 
évoluer en profondeur dans les prochaines années, et 
nous nous en félicitons.

Yolande PEYTAVIN - 1ère Adjointe au Maire

CULTURE
Voilà plus de deux ans que la culture est durement 
malmenée, avec le COVID, les fermetures des lieux 
culturels, la mise en jauge limitée, la déprogrammation 
de festivals.  La Ville de Vénissieux a décidé d’aider ce 
secteur en continuant de fi nancer les acteurs culturels 
avec qui nous étions sous contrat.

Les diffi  cultés vont s’accroître avec une nouvelle attaque : 
la baisse de 4 millions d’euros de la subvention régionale 
qui impactera plus de 140 structures culturelles. Le 
théâtre Vénissieux perd 50 000 euros.

Dans le même temps, le festival Inversion (Matmut-
stadium) a reçu une subvention de 500 000 euros. Il s’agit 
d’un festival organisé par le LOU rugby et GL- events 
avec un chiff re d’aff aire de plus de 751 millions d’euros. 

Quand une ville 
populaire qui propose 
la démocratisation de 
la culture perd une 
subvention et que le patron 
d’une multinationale en 
reçoit 10 fois plus, nous 
posons la question des 
conditions d’attribution 
des subventions et de 
leurs visées politique.

Aurélien SCANDOLARA - Conseiller municipal

PRÉVENTION ET GESTION DES DÉCHETS 
Sans service public des déchets, une ville est invivable.

Les chiff res vénissians des quantités de déchets par 
habitant sont mauvais. Ils augmentent contrairement 
aux objectifs métropolitains et la qualité de la collecte 
sélective se dégrade. Cette situation confi rme les 
profondes inégalités qui existent dans la consommation 
comme dans le rapport aux déchets et à l’espace public.

Plus de 2500 logements vénissians n’ont tout simplement 
pas de collecte sélective, car la métropole a décidé de 
supprimer les bacs jaunes compte-tenu de leur mauvaise 
utilisation.

Le niveau d’incivilités conduit dans certains quartiers à 
une démission collective devant le cadre de vie. C’est 
pourquoi nous avons demandé à la métropole une action 
de sensibilisation spécifi que aux quartiers populaires. 

On ne peut progresser sans mettre plus de moyens dans 
le service public pour ces quartiers populaires. Mais ce 
qui est en train de se faire, c’est au contraire de réduire 
les moyens de collecte quand le service fait face à des 
diffi  cultés,  en simplifi ant ses tournées et en reportant sur 
le bailleur ou syndic plus de travail avec notamment le 
déplacement de points de collecte regroupés en bordure 
de voirie principale. Ce n’est pas qu’une situation 
vénissiane puisque des élus de Lyon ont fait le même 
commentaire.

Pierre-Alain MILLET Adjoint au Maire
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                                                  ECHOS

Un petit tour à vélo ?
Lorsque l’opposition municipale critique les actions de la majorité en matière de plantation et reboisement, c’est une très 
belle occasion pour les adjoints au développement durable et au cadre de vie de rappeler quelques éléments de contexte qui 
montrent que l’écologie et le réchauff ement climatique sont de vrais sujets, au coeur de notre plan de mandat.
La Ville de Vénissieux replante, depuis des années, 30 arbres de plus que ce qu’elle est dans l’obligation d’enlever suite 
à des aménagements. Dernièrement, des dizaines d’arbres ont été replantés boulevard de Jodino, 900 arbres au parc de 
Pressensé et des milliers d’arbres au trèfl e de carrefour, par la Métropole.
L’opposition est invitée par l’adjoint au cadre de vie à prendre un vélo pour faire le tour de la ville et venir voir le nouveau verger 
du couloud en face du collège Jules Michelet.

SUBVENTION D’URGENCE AU SECOURS 
POPULAIRE FRANÇAIS
La guerre en Ukraine déclenche une mobilisation 
internationale rarement vue. Les communistes n’ont pas 
attendu 2022 pour dénoncer ce confl it sanglant. Nous 
dénonçons le confl it de la région du Donbass depuis 
le début des violences en 2014 et nous condamnons 
fermement le choix de l’off ensive armée de Vladimir 
Poutine.

Grâce à une mobilisation occidentale sans pareille, 
l’Ukraine reçoit un soutien militaire, une aide humanitaire 
et des manifestations d’alliance de diff érentes parties 
du monde. En l’espace de quelques jours, les États-
Unis et l’Europe ont imposé à la Russie des sanctions 
internationales parmi les plus importantes jusqu’ici.

La situation humanitaire de l’Ukraine est préoccupante. 
Aujourd’hui, le confl it fait la Une de la plupart des 
antennes de presse du monde.

Il y a bien d’autres confl its dans le monde, avec beaucoup 
de morts et de souff rances humaines, qui reçoivent 
moins d’attention et d’aide internationale.

C’est le cas du confl it au Yémen, qui dure depuis au 
moins 11 ans. Les chiff res sont choquants : plus de 
233 000 morts et 2,3 millions d’enfants souff rants de 
malnutrition aiguë. La population manque d’eau potable 
et de soins médicaux.

L’Organisation des Nations Unies classe le Yémen 
comme la pire situation humanitaire au monde.

Également loin des projecteurs de la diplomatie 
internationale, une guerre a débuté en novembre 2020 
en Éthiopie entre le gouvernement central et un parti 
politique de la région du Tigré.

Le confl it n’a aucun signe de fi n prochaine et on estime 
que plus de 9 millions d’Éthiopiens ont besoin d’une aide 
humanitaire. Des rapports font état de crimes de guerre, 
tels que des meurtres de civils et des viols collectifs. Nous 
pouvons également citer le Cameroun, la Syrie ou encore 
la Palestine qui souff rent depuis de longues années de 
multiples oppressions violentes et qui comptent tous les 
jours des morts, victimes d’armées off ensives.

Pourquoi existe-t-il une telle diff érence dans le traitement 
international des événements?

Le journaliste algéro-canadien Maher Mezahi, écrivait 
récemment, en comparant les répercussions du confl it 
ukrainien avec d’autres en Éthiopie et au Cameroun. 
«Sur notre continent, il a été surprenant de constater que 
tous les confl its armés ne sont pas traités avec le même 
manque de détermination que de nombreux combats en 
Afrique».

«Oui, [dans les confl its africains] il y a des déclarations 
d’inquiétude et des envoyés internationaux en mission, 
mais pas de couverture 24 heures sur 24, pas de 
déclarations télévisées en direct des dirigeants mondiaux 
et pas d’off res d’aide enthousiastes.»

«Nous sommes tous égaux, mais certains sont plus 
égaux que d’autres».

Le secours populaire ne fait pas cette diff érence. 
Depuis toujours il œuvre sans relâche pour aider les 
plus opprimés à travers le monde et sans distinction 
entre les peuples.
Nous félicitons donc le choix de Mme Le Maire, 
de travailler avec cette association qui utilisera 
équitablement la subvention attribuée par la Ville de 
Vénissieux, non seulement pour l’Ukraine mais aussi 
pour tous les peuples qui souff rent de la guerre à travers 
le monde.

Sophia BRICK - Conseillère municipale


